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COMMANDANT de l’Ecoled’état-major de Librevilledepuis le 22 octobre 2006,le général de brigade Jean-Marie Obame Eyeghe vientd’être promu au poste deChef d’état-major de l’ar-mée de terre (CEMAT). Ilremplace à ce poste le gé-néral de division, Rock On-ganga. Le Chef d’état-major géné-ral des Forces armées ga-bonaises (CEMGFAG), legénéral de corps d'arméeAuguste Roger Bibaye Itan-das, a personnellementprésidé la cérémonie depassation de commandant,qui a eu lieu,, la semaineécoulée, à la place d’armesdu Camp Baraka. Le passage en revue destroupes par le CMGFAG aconstitué la premièreétape de cette cérémoniemilitaire. Ensuite, le géné-ral de division Rock On-ganga a remis le fanion de

commandement au CEMG-FAG qui, à son tour, l’atransmis au général de bri-gade Jean-Marie ObameEyeghe, pour assurer lacontinuité du service del’Etat. La poignée de mains entreles deux chefs, sortant etentrant, en guise de sou-hait de bienvenue et d’aurevoir ont précédé laphrase rituelle prononcéepar le chef d’état- major gé-néral des Forces arméesgabonaises, le général Au-guste Roger Bibaye Itan-das. « Officiers,
sous-officiers et militaires
du rang de l’Armée de terre,
désormais vous reconnaî-
trez pour votre chef, le gé-
néral de brigade Jean-Marie
Obame Eyeghe, ici présent.
Vous lui obéirez en tout ce
qu’il vous commandera
pour le succès des armes du
Gabon », a-t-il indiqué. Après avoir été investi deses nouveaux pouvoirs, lepromu a pris ses nouvellesresponsabilités, en deman-dant aux troupes présentesde se mettre à son com-

mandement. Après la pa-rade militaire clôturant lacérémonie, le CEMGFAG aremercié le CEMAT sortantpour le doigté avec lequel ila commandé les troupesdurant son commande-ment, tout en demandant àl’entrant de suivre les pasdes anciens pour mieux at-teindre ses objectifs. « Si
vous voulez aller loin dans
le commandement, com-
mandez les hommes, mais
ne les gérez pas », a-t-ilconseillé au promu. Né le 18 juin 1959 à Assok-Bégué (Oyem), le nouveaupatron de l’Armée de terrea obtenu son Bac A4  aulycée d’Etat d’Oyem, avantd’intégrer le départementde philosophie à l’Univer-sité Omar Bongo (UOB). En1983, il intègre l’Ecole spé-ciale militaire de Saint-Cyrde Coëtquitan/ 170/Lt-co-lonel Gaucher  en  France,où il obtient le diplômed’officier. Le vaillant soldat suivraplusieurs autres forma-tions, assorties de di-plômes, notamment le 3e

cycle de l’Institut royal su-périeur de défense en Bel-gique, l’école d’Applicationet de l’arme blindée et ca-valerie (chef peloton etCPOS), etc. Comme expérience profes-sionnelle, le général Jean-Marie Obame Eyeghe a été,tour à tour, chef de sectionau Centre d’instruction desforces armées, chef de pe-loton engin de reconnais-sance à canon sagaie,

commandant du 1er esca-dron de reconnaissance etde combat, du Bataillon dereconnaissance et de com-bat adjoint, directeur desPlans et de l’emploi àl’Etat-major général desForces armées, …, com-mandant de l’Ecole d’Etat-major de Libreville.Titulaire de plusieurs dis-tinctions honorifiques, lepromu est marié et père detrois enfants. 

Jean-Marie Obame Eyeghe succède à Rock Onganga
Forces armées gabonaises/Armée de terre

F.M.MOMBO
Libreville/Gabon

Le nouveau chef d'état-major de l'armée de terre, le général de brigade Jean-Marie Obame Eyeghe. Photo du milieu : Poignée de main
d'usage avec son prédécesseur, le général de division, Rock Onganga (de dos), sous le regard 

du général de corps d'Armée, Auguste Roger Bibaye Itandas.

Une parade militaire a mis un terme à la cérémonie.
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LE 30 décembre dernier,avant-dernier jour de l'an2015, a coïncidé avec le dé-part à la retraite de six vail-lants fonctionnaires de ladirection générale desTransports terrestres(DGTT). Parce qu'ils ontconsacré de nombreusesannées de leur vie au tra-vail, leur hiérarchie a tenuà les en honorer au mo-ment où ils s’apprêtaient àjouir d’une retraite quetous souhaitent paisible.Au cours d'une cérémonied'adieu riche en leçons, or-ganisée dans un hôtel deLibreville, Clémence

Loupdy Matiga, directeurgénéral des Transportsterrestres, s'est dit particu-lièrement heureuse de pré-sider cette cérémonie dedépart à la retraite de sescollaborateurs. Non sansexprimer ses remercie-ments aux six partantspour leur contribution aurayonnement de la DGTT. La directrice générale s’estsouvenue avoir trouvé laplupart de ceux admis àfaire valoir leur droit à laretraite tout en soulignantl'encadrement qu’elle areçu d’eux. « Pendant de
nombreuses années, vous
avez été la cheville ouvrière
de notre administration», adit Mme Loupdy Matiga,qui a précisé que les nou-veaux retraités laissaient

orphelins leur administra-tion, pour un repos sommetoute bien mérité.Au nom de ses collègues,Ange Gabriel Moubelet-Mouckala, ancien inspec-teur provincial duTransport dans l'Ogooué-

Ivindo, a rendu un vibranthommage à sa désormaisex-hiérarchie pour cettehonorable cérémonie « au
cours de laquelle est re-
connu le mérite du travail
que nous avons accompli
tout au long de ces années

passées en exercice dans les
différents services de notre
administration.»Et de rappeler que ce ne futpoint facile, tant frustra-tion, incompréhensions etmême humiliations aurontjalonné le parcours despartants. Le secret de leurlongévité tient, pour l’es-sentiel, en deux mots : pa-tience et abnégation.  Le porte-parole des retrai-tés a, enfin, émis un vœu :« que notre expérience fasse
école pour les jeunes qui
restent en activité.» Maisaussi que la hiérarchie sepenche sur le problèmedes inspections provin-ciales de transports terres-tre, qui ne bénéficient pasde moyens de transportsdepuis leur création. 

L’au revoir de la direction générale des Transports
terrestre à six agents

Départ à la retraite 

I . I
Libreville/Gabon

La directrice générale des Transports (veste marron),
Clémence Loupdy Matiga, entourée des néo-retrai-

tés de son administration.
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• Anniversaire
Ali Bojji félicite "L'Union"A l'occasion de la récente

célébration du 40e anni-versaire de notre quoti-dien, Ali Bojji,ambassadeur du Roi duMaroc au Gabon, a adresséses félicitations à la direc-tion ainsi qu'aux membresde l'équipe qui animent cejournal au quotidien. « Je
formule le vœu de longue
vie à votre journal devenu,
grâce à vos efforts, une vé-
ritable institution dans le
paysage médiatique gabo-
nais», a énoncé l'ambassa-deur, non seulement en saqualité, de doyen du corpsdiplomatique, mais égale-ment au nom de ses col-lègues et représentantsdes organisations interna-tionales accrédités dansnotre pays.• Diaspora
"Cohérence démocrate"
souffle sa première bou-
gieLe mouvement citoyen dela diaspora gabonaise, crééen décembre 2014 à Or-léans en France, vient desouffler sa première bou-gie autour d'un ensembled'activités récréatives. Oc-casion pour le coordonna-teur général Cyrille Ona,d'afficher la volonté decette structure, présenteégalement dans d'autrespays, de se positionnercomme une force de pro-positions pour contribuerà l'amélioration de la gou-vernance au Gabon.Cinéma
Michel Galabru est dé-
cédé "dans son sommeil"

Le comédien français Mi-chel Galabru est décédé,hier matin, à Paris "dansson sommeil" à l'âge de 93ans. "Il s'est endormi", a in-diqué sa fille Emmanuelle àl'AFP. L'acteur est décédé à5 H 30 heure locale. Né le27 octobre 1922 à Safi auMaroc, Michel Galabruétait un des acteurs fran-çais de théâtre et de ci-néma les plus populaires. Ila mis sa faconde au servicede nombreuses œuvres derépertoire et de boulevardet de films comme "Le jugeet l'assassin" de BertrandTavernier, qui lui avait valuun César du meilleur ac-teur.

Ici et ailleurs

Rassemblés par F.S.L.
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